




Annexe à l’avis sur le projet de schéma régional de cohérence
écologique

Cette annexe a pour objet de préciser certains points précis à modifier dans le projet de SRCE.

Diagnostic

Le chiffre  cité  concernant la  flore régionale correspond probablement à  des taxons et  non à des
espèces végétales. Les chiffres en l’état actuel des connaissances sont de 1 544 espèces végétales
indigènes,  pour  2 054  taxons  indigènes  tout  rang  taxonomique  spécifique  et  infra-spécifique
confondus (2 602 si l’on considère tout statut d’indigénat confondu).

Les cours d’eau qui traversent les grands lacs sont des artefacts cartographiques de la BD Carthage 
qu’il convient de supprimer. 

La carte « occupation du sol version« espaces naturels » mérite d’être précisée.

La coquille sur le chiffre de la population d’oiseaux migrateurs devra être corrigée.

Page 20 : Le chiffre de 10 000 km de cours d’eau doit être mis en cohérence avec le chiffre de la page
7 (14 144 km).

Page 22 : Il conviendrait de citer les peupleraies.

Page 23 : L’affirmation comme quoi les Bruants sont liés aux milieux de grande culture est à corriger. 

Page 27 : Les gobies peuvent être ajoutées aux espèces installées dans les régions limitrophes, qui 
arriveront par la Lorraine. 

Page 29 : Ajouter le N de MNHN

Page 38 : le contrat rivière Semoy est terminé, celui de la Chiers n'a jamais été signé.

Page 47 : le graphique en bâtons est à corriger. La surface passe du coup à près d’un 1.400.000 ha ! 
(au lieu des 660.000).

Page 60 : les deux cartes sont identiques.

Page 86 : L'entente Marne n'est pas un EPTB, contrairement à Seine Grands Lacs

Rapport méthodologique

P21 : Le fond de la carte « zones humides » est à harmoniser avec les autres fonds de carte.

P37 : la carte des RB milieux ouverts devra être retravaillé pour ne pas y faire apparaître la totalité du 
Lac du Der, ainsi qu’un site boisé des carrières de Bossancourt. 

P 48 : il serait intéressant de rappeler pour la trame bleue, que l'effacement d'un seuil quand cela est 
possible, est écologiquement plus intéressant que son équipement en passe à poissons, car on 
restaure dans le même temps des habitats, on économise de l'entretien et on a une bien meilleure 
efficacité migratoire.


